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SOIM MAIRE.
Revue de la Semaine: Les cercles agricoles; conférence

du Révd M.-T. Montminy, curé de St Agapit de Beau-
rivage, à une convention des membres de la " Société
d'industrie laitière de la Province de Québec "

Causerie Agricole: Culture de la pomme de terre; sol
convenable à cette culture et engrais approprié à cette
culture pour en obtenir le meilleur rendement.

,Sijets divers Signes qui font connaître les qualités du
lait.-Influence de l'âge sur l'engraissement du bétail.-
Hygiène des volailles.

Choses et autres : M. S. M. Barré, qui s'occupe spéciale-
ment de l'industrie laitière, a donné des informations im-

portantes ià ce sujet, au comité de l'agriculture à Ottawa.
--Un jugement des plus importants pour les cultivateur.,
à l'occasion des clôtures en fil de fer.

Ecettes : Moyen d'enlever le mauvais goût aux légumes.
-Moyen de nettoyer les.toiles peintes.

.Abonnemeitts pa.yds pour la I Gazette des Canpagnes,
du 19 an 26 mars (30e liste): M. A. De Villers, Bellefleur,
Nouveau Brunswick;-M. Joseph Morrier, St Bruno de
Chambly ;-.M le Dr L. A. Poliquin, St Félicien de Clii-
coutimi.

- nos abonnés.-Nous prions nos abonnés de ne pas trop
nous en voloir si d'ici à une quinzaine de jours ils ne re-
çeoivent pas en son temps la Gazette-des camzpagcs : la
maladie de nos ouvriers en est la cause. Depuis trois se-
maines nous sommes obligé de nous tenir à la casse pen-
dant dix longues heures de la journée et fitire à part cela le
travail de la rédaction de notre journal. Nous nous ferons
un devoir d'envoyer à nos abonnés les numéros de la Gazette
des Campagnes qu'ils n'ont pas reçus, pourvu qu'ils nous

-indiquent les numéros et les pages-du feuilleton qui làur
manquent. Dès que nos ouvriers typographes seront réta-
tablis, .nous nous mettrons plus que jamais vigoureusement
à l'ouvre afin de reprendre notre marche ordinaire et pu-
blier les 52 numéros de l'annnée auxquels ils ont droit.

REVUE DE LA SEMAINE

les cerclcs agrico7es. - On nous a prié de publier dans la
Gazette des Caipag nes la conférence donnée par le Révd M.
T. Mo'ntminy, curé de St Agapit de Beaurivage, à une conven-
tion de la " Société d'industrie laitière," qui a ou lieu à
Qnèblec, il y a quinze jours. Vu la longneur de cette confé-
rence, nous avons été forcé d'en retrancher une partie. La
semaine. prochaine, nous approieronb cotte intéressante con-
férence.~
M. le Président, Messieurs,

Encouragé par votre sympathie et par l'approbation una-
ninme da plan que j'ai ei l'ho iinur do développer devant vous
à notre convention do St-Iyaciathe, je viens avec contiance
exécuter aujourd'hui ma promesse le vous entretenir de non-
venn sur la question importante les cercles agricoles. J'ose
espérer que vous vondrez bien, cette fois encore considérer
dans mes démarches la simple volonté de seconder dans la
fiaiblo mesure le mes forces, les nobles efforts que vous faites
pour promouvoir chez nos concitoyens la causo de cette agri-
culture aiméiiorée qui doit être l'espérance et Pavenir de
notre chèro patrie.

Mon programme n'étant pas nouveau, je me contenterai
donc de développer, on la mnouifint quelque peu, la confé-
rence que j'ai donnée dans le tourant de novembre dernier.

En foadant cette société d'industrie laitièro, vous n'avez
pas en seulement pour but de vous enrichir et de favoriser
une simple industrie. Un but plus relevé s'imposait à votre
noble et louable entreprito: c'était le travailler à la prospé-
tité de l'agriculture, à l'élevage intelligent de la vache lai-
tière, une des richesses d l'agriculture.

C'est mns par (les motifà aussi généreux que désintéresp6s,
que dernièrement encore vous avez pris sens votre protection
la grande question des cercles agricoles dont vous voulez
encourager la création et assurer l'existence.

Comme tous les amis dlo notre cause, vous voyez avec peine
un cotain nombre <le nos compatriotes abandonner le sol
qu'ils ont défriché pour aller chercher fortune ou pays étrain-
ger.

Quelques-uns partent, poussés par, l'esprit d'aventure;
d'antres, par suite d'insoticainco et di vrognorie, mais ce sont
là des exceptiois.

Pourquoi vont-ils auxEtats Unis Y Pourquoi disent-ils adion
il tout ce qu'ils ont de plus cher et de plus sació I Est-ce par
plaisir I non. 'La cause, la plus grande ciuanan île ce maL-
heur, que nons déplorons tous, c'est la mauvaise culture,. la
rout:ne, en un mot, qui anwbe la pauvreté au sein'do nos fa-
milles cauadiennes.
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Rédacteur-Propriétaire Gérant:

FIRMIlN H. PRO ULX.
LaTot ce qui concerne les abonnements à la

mois, ou commencer avec le 1er-numéro de "Y p d
Pannée.. On ne s'abonne pas moins que pour Hector A. Prouls, Gérant.
un an. L'avis de discontinuation doit être donné
pVar écrit,-au Burcan du soussigné, UN mois ANNONCES:
avant-l'expiration de l'auno d'abonnement, et Première insertion. 10 centins par ligne
les arrérages alors devront avoir été payés; si Deuxième insertion, etc.. 3 centins par ligne

non, l'abonnement sera censé continuer, mal- r aies.
gré même le refus de la Gazette au Bureau de
Poste. To-it ce qui concerne la rédaction et Cu iidsrn 'desrtu atclè

Post. T2t c qu cocern lar&latio etenient aux cultivateurs pour la vente de terres
Penvoi de correspondances doit être adressé igriculture, etc., etc., trouveront
à FmiuN H. PiiouLx, Rédacteur-Propriétaire. ~avantageux d'annoncer dans ce journal.

Sil a guerre est la dernière raison des peuples, lagriculture'doit on tre la première. d o êtrersà
$1 r. Emparoni-nous du soi, si nous.voulons coPserver notre natiloalité. te Si PAR Ab


